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Au terme d'un congrès or-
ganisé récemment, le Ras-
semblement pour la
solidarité nationale et
l'Union du peuple gabonais
(UPG, tendance Moukagni
Iwangou) ont fusionné
pour donner naissance à
''Les Upgistes solidaires''.

LE Rassemblement pour lasolidarité nationale (RSN),parti politique qui se ré-clame de l'opposition radi-cale et dirigé par AlainCésar Bisseghe Bindong aorganisé un congrès ordi-naire, dernièrement, à sonsiège. But de ce conclave,fusionner avec l'Union dupeuple gabonais (UPG ten-dance Moukagni Iwangou)afin de créer ce qu'ils ontappelé "Les Upgistes soli-daires" (LUS). Et, au termed'une élection, Jean de

Dieu Moukagni Iwangou aété porté à la tête de cettenouvelle formation poli-tique.Au cours des travaux, lesparticipants ont examinéles statuts et règlement in-térieur du RSN, afin de voircomment procéder à unefusion avec l'UPG. Cet exa-men s'est ainsi basé sur larefonte du cadre normatifdu parti. C'est pourquoi, les

congressistes ont optépour le changement de ladénomination du RSN.Ceci, afin d'intégrer lesforces nouvelles de l'UPG,dans les conditions maxi-males des combats poli-tiques à venir. C'est ainsique les participants aucongrès ont décidé unani-mement de créer LUS.Lors de ces assises, évo-quant la gouvernance du

nouveau parti, les partici-pants ont décidé de placerle parti sous une double tu-telle administrative quidistingue le président desmembres honoraires d'unepart, et un président exé-cutif qui est assisté d'unensemble de collabora-teurs, dont les fonctionssont fixées par les textesrèglementant ledit partipolitique d'autre part.

Il faut souligner que cettefusion vient quelque partmettre un terme à l'an-cienne posture de Jean deDieu Moukagni qui se re-vendiquait aussi la prési-dence de l'Union du peuplegabonais, formation poli-tique de l'opposition crééepar feu Pierre Mamboun-dou Mamboundou. Reven-dication du reste contestéepar l'ancien ministre d'Etat

en charge de l'Agriculture,Mathieu Mboumba Nzien-gui. Ce dernier avait d'ail-leurs intenté une action enJustice contre le désormaisprésident de "Les Upgistessolidaires". La création duparti les "LUS", vient ainsimettre fin à cette gué-guerre des héritiers suppo-sés du défuntdéputé-maire de Ndende(lire ci-dessus).

Le RSN se mue en " Les Upgistes solidaires "
Opposition
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Les militants du RSN et de l'UPG tendance Moukagni-Iwangou autour de
la table des assises.
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Au terme du congrès ordinaire RSN, les membres du
directoire de LUS ont posé pour la postérité.
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Après la création de l'Al-
liance pour le change-
ment et le renouveau
(ACR) par Bruno Ben Mou-
bamba, Jean de Dieu
Moukagni Iwangou vient
de fondre sa tendance de
l'Union du peuple gabo-
nais (UPG) dans le Ras-
semblement pour la
solidarité nationale (RSN)
désormais transformé en
"Les Upgistes solidaires".
Ce qui fait de Mathieu
Mboumba Nziengui le seul
président du parti créé par
feu Pierre Mamboundou
Mamboundou. Et a le mé-
rite de mettre un terme à
la cacophonie qui régnait
au sein de cette formation
politique de l'opposition
depuis le décès de son
fondateur.

LE décès de Pierre Mam-boundou Mamboundou, leprésident de l'Union dupeuple gabonais (UPG),formation politique del'opposition (du moinsjusqu'à la mort de son lea-der), a eu pour consé-quence, entre autres, destroubles au sein de sonparti. Au point où, à unmoment, il a été divisé entrois tendances : la pre-mière dirigée par MathieuMboumba Nziengui, ladeuxième par Jean de DieuMoukagni Iwangou et latroisième par Bruno BenMoubamba. Cette situa-tion avait conduitMboumba Nziengui, fortde son statut de secrétaireexécutif de l'UPG, à saisirla Justice. Laquelle luiavait d'ailleurs donné rai-son d'être le seul à pouvoirparler au nom de l'UPG.

Décision contestée, en sontemps, par ses concur-rents...Toutefois, ce dernier quicontinuait à jouir des attri-buts de l'UPG, notammentle siège d'Awendjé et au-tres effigies, n'a pas lâchéprise. Il a au contrairepoursuivi son combatcontre ceux qu'il a quali-fiés "d'usurpateurs qui
n'ont rien à avoir avec
l'UPG". Cela en dépit del'insistance et de la déter-mination de ses adver-saires décidés à contesterà tout prix son leadership.La nomination de MathieuMboumba Nziengui ausein du dernier gouverne-ment de Daniel Ona Ondo,comme ministre d'Etat encharge de l'Agriculture,n'avait même pas décou-ragé ses adversaires. Alorsque cela sonnait commeune reconnaissance deMboumba Nzienguicomme seul premier res-ponsable de l'UPG après ladisparition de Mamboun-dou Mamboundou. Mêmesi, il est vrai, le choix de

Mboumba Nziengui, étaitapparu comme secon-daire, parce qu'interve-nant après le refus deMoukagni Iwangou d'inté-grer le gouvernement.La situation a commencé às'éclaircir lorsque, au sor-tir de l'élection présiden-tielle d'août 2016 àlaquelle il s'était présentécomme candidat indépen-dant alors que l'UPG deMboumba Nziengui soute-nait officiellement AliBongo Ondimba, et que

Moukagni Iwangou et lessiens étaient derrière JeanPing, Bruno Ben Mou-bamba à peine nommévice-Premier ministre dé-cide de quitter l'UPG et decréer son propre parti po-litique : l'Alliance pour lechangement et le renou-veau (ACR). Cette initia-tive a sans doute soulagéle camp de MathieuMboumba Nziengui qui yvoyait la disparition d'unfront. Dès lors, il ne lui res-tait plus que Jean de Dieu

Moukagni Iwangou à com-battre.Finalement, convaincusque la légalité ne sera ja-mais de leur côté au re-gard du rendu de laJustice, Moukagni Iwan-gou et les siens ont jugébon d'abandonner le com-bat pour le leadership del'Union du peuple gabo-nais. C'est ce qui justifiel'alliance avec le Rassem-blement pour la solidariténationale (RSN) de CésarBisseghe Bidong pour

créer une formation poli-tique dénommée "Les Up-
gistes solidaires". Même sicertains analystes poli-tiques voient dans cettedénomination une volontéde Moukagni Iwangoud'entretenir la confusionavec l'UPG, ce dernier peutleur rétorquer qu'il n'y apas "l'Union du peuple ga-
bonais" dans l'appellationde leur parti politique...Voilà donc MathieuMboumba Nziengui seulprésident du parti poli-tique rendu célèbre grâceau charisme de PierreMamboundou Mamboun-dou. La question que d'au-cuns se posent maintenantest celle de savoir si l'an-cien ministre d'Etat dugouvernement Daniel OnaOndo est capable de don-ner à l'UPG son éclat d'an-tan ?Dans tous les cas, si l'aurad'un parti politique se me-sure par le nombre de sesélus aussi bien dans lesinstances nationales qu'auniveau des collectivité deslocales, il est clair que ledésormais seul leader del'UPG devra saisir l'occa-sion des prochaines Légis-latives pour montrer, nonseulement à ses anciensadversaires mais aussi auxmilitants, qu'il est à la hau-teur de cette lourde tâche.Déjà que dans sa proprelocalité d'origine, Ndende,il doit faire face aux ambi-tions ouvertement affi-chées du ministre del'Agriculture Yves-Fer-nand Manfoumbi du Partidémocratique gabonais(PDG, au pouvoir).En dernière analyse, toutle monde s'accorde pourdire que le plus dur com-mence pour MathieuMboumba Nziengui.

Épilogue du feuilleton UPG
ONDOUBA'NTSIBAH.
Libreville/Gabon

Jean de Dieu Moukagni Iwangou désormais 
parti de l'UPG...
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... le plus dur commence pour Mathieu Mboumba
Nziengui, désormais seul leader de l'UPG.

Ph
o
to

 :
 D

R

Les militants du parti de feu Pierre Mamboundou lors du premier 
congrès à Ndendé.
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